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ENIGME ‘

E ndquis bien avant ma [eenr ,

Elle eft comme moi [urannée,
Et pourroit bien par tout pafSer pour mon ainée,
Par [a difformité & [a rare lnidenr.

Pour moi [ur tout ce qui refpire
e frai prendre un [i grand empire ,
Que je foumets [ans Aucun choix
Chacun rous les fjours a mes mes loix.
Do charme tout ce que j approche ;
Et [i le chant d'un Cocq , on le fon d'une Clocks
Me font [i grand tort fort fouvent,
Que je difparois a linflant.

Ge [uis prefque tonjours caché dedans ma mere,
e 1wt point d'hote que mon Pere ;
Du Berger méme jufqu’an Roi,
Tout le monde reffent leffer de ma puiffance ;
Et tant que dure ma prefence
On n'a plus des yeux que ponr moi.

Mon azile ordinaive eft dans Iobfcurité,
Py entraine mon Pere ¢ ['en deviens le maitre,
e le mets hors d'état de joiiir de fon étre,
Lite méme la liberté
Aux cing Efclaves qui le fervent 3
Quand je parois ils [e foulevent ,
Es refufent de le fervir;
Enfin, je les fouftrais o fon obéiffance;
Contre moi nul ne pent tenir,
Mon plus grand ennemi eft celui du [ilence,
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